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■ CARACTERE 
ETHNIQUE

Encore aujourd’hui, les Canadiens 
tirent principalement leurs origines 
raciales des îles Britanniques et de la 
France. En termes statistiques, 
40,2% des Canadiens viennent des 
îles Britanniques et 26,7% de la 
France

La plupart des membres dti troi­
sième groupe ethnique canadien, 
ceux de descendance allemande, sont 
également établis depuis des généra­
tions. Ils représentent 4,7% de la 
population totale. Le quatrième 
groupe est celui des Italiens (3,1%) 
qui a augmenté énormément depuis 
la Deuxième Guerre mondiale. Au 
cinquième rang viennent les Ukrai­
niens (2,2%) qui, comme les Alle­
mands, sont établis depuis assez long­
temps.

Les groupes les plus anciens sont 
encore concentrés énormément dans 
l'Est : 92% des résidents de Terre 
Neuve ont des ancêtres originaires di 
la Grande-Bretagne et de l’Irlande 
contre seulement 38% des habitant 
de la Saskatchewan. Le Québec es. 
évidemment à dominance françaist 
(80%) et les Français viennent at 
cinquième rang en Saskatchewan.

La diversité ethnique s’est accrue 
depuis la Deuxième Guerre mondiale 
alors qu’un grand nombre d'immi­
grants du sud de l'Europe sont venus 
au Canada, et le processus s’est 
poursuivi pendant les années 70 avec 
l’arrivée d'un énorme contingent 
d’immigrants non européens.

Au cours des dix années qui ont 
séparé les recensements complets, le 
nombre de résidents canadiens nés en 
Europe a diminué alors que celui des 
résidents canadiens nés en Asie, dans 
les Antilles et en Amérique du Sud et 
centrale s’est accru considérable­
ment. Ces derniers groupes consti­
tuent encore un faible pourcentage de 
la population totale mais leurs effec­
tifs absolus ne sont plus négligeables.

Parmi les groupes nettement dé­
finis qui constituent des blocs assez 
importants se trouvent les plus an­
ciens résidents du Canada, c'est-à- 
dire les Indiens et les Esquimaux ou 
Inuit comme ils préfèrent qu’on les 
appelle. Viennent ensuite les Holla- 
dais. les Chinois, les Scandinaves, les 
Polonais, les Portugais, les Grecs, les 
gens des Balkans et des Indo- 
Pakistanais.

Malgré les pressions assimilatrices, 
les racines ethniques tiennent bon. 
On le remarque par exemple dans la
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profusion de journaux et revues 
ethniques, dans la tendance favorable 
à une radiodiffusion multilingue et 
dans l'intérêt croissant manifesté 
pour l'enseignemnt d'une «troisième 
langue» (autre que l’anglais et le 
français).

■ BILINGUISME

Le Canada a été fondé par les 
Français et conquis par les Anglais, et 
les deux principales langues sont 
l’anglais et le français depuis la confé­
dération. Depuis 1969, année de 
l’adoption de la Loi sur les langues 
officielles, un éffort sérieux a été 
déployé pour les mettre sur un pied 
d'égalité. Le but visé n’était pas 
facile : s'assurer que toutes les per­
sonnes parlant l’une des deux langues 
puissent avoir facilement accès aux 
services gouvernementaux fédéraux.

Même si la plupart des Canadiens 
ne parlent toujours qu’une de ces 
deux langues, le nombre de per­
sonnes bilingues a augmenté considé­
rablement. Les plus nombreux se 
retrouvent toujours parmi ceux dont 
le français est la langue maternelle 
mais les plus gros progrès ont été 
constatés parmi ceux qui autrefois 
parlaient uniquement l’anglais. Cette 
situation est le résultat d’efforts sou­
tenus axés sur les jeunes. A l’heure 
actuelle, plus de KX).(XX) enfants an-
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